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	L'Écrevisse à pattes blanches
(Austropotamobius pallipes)
	L'Ecrevisse à pattes blanches affectionne les eaux claires peu profondes, fraîches et bien oxygénées, pourvues de nombreux abris (racines, blocs rocheux, herbiers). Contrairement à d'autres espèces d'écrevisses, elle ne pond que 20 à 30 œufs par an, dont la plupart meurent avant d'éclore. Elle peut vivre plus de 10 ans, ne se reproduisant qu'à l'âge de 2 ou 3 ans. 
Autrefois abondante sur l'ensemble du territoire, l'espèce est aujourd'hui en fort déclin, ne subsistant que dans les ruisseaux les mieux préservés. Les principales causes de son déclin sont la pollution des eaux, la destruction de ses habitats et les introductions d'espèces concurrentes (poissons ou écrevisses exotiques plus prolifiques et vecteurs de maladies).
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	L'Agrion de Mercure 

(Coenagrion mercuriale)
	Cette demoiselle (petite libellule) bleu et noir existe en Europe et en Afrique du nord. Ses larves, aquatiques, vivent dans les eaux courantes, ensoleillées et de faible débit : sources, suintements, fossés, ruisselets et ruisseaux. L’Agrion de Mercure, encore assez commun en France et notamment en PACA, est considéré comme une espèce emblématique des petits cours d’eau de bonne qualité.
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	La Cordulie à corps fin 

(Oxygastra curtisi)
	Il s’agit d’une libellule au corps foncé, brillant, décoré de tâches jaunes. Elle existe en Europe de l’ouest et au Maroc. Ses larves, aquatiques, vivent principalement dans les rivières et les fleuves riches en végétation immergée et riveraine. En région PACA, l’espèce est en régression.
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	La Laineuse du prunellier 

(Eriogaster catax)
	Il s’agit d’un papillon de nuit dont les chenilles se nourrissent de feuilles de prunellier, mais aussi d’aubépines, voire de saules, peupliers ou chênes. Au printemps, on remarque les nids de chenilles dans les aubépines. L’adulte, lui, n’est visible qu’en septembre et octobre. La Laineuse du prunellier est rarement observée en France. 
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	Le Grand Capricorne 

(Cerambyx cerdo)


	Il s’agit d’un des plus grands scarabées d’Europe. Ses larves se nourrissent du bois des troncs et grosses branches des vieux chênes, voire des poutres de charpentes. Rare dans le nord de l’Europe, le Grand Capricorne est plus commun en région PACA. Sa présence indique la bonne qualité des vieilles chênaies.
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	Le Lucane Cerf-volant 

(Lucanus cervus)


	Le Lucane cerf-volant est un gros insecte bien connu : en été les adultes sont fréquemment attirés par les lampadaires des villages. Le mâle se reconnaît à ses mandibules démesurément proportionnées. Les larves se nourrissent du bois mort des chênes : souches et vieilles branches. Rare dans le nord de l’Europe, il est assez commun en région PACA. 
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	Le Barbot 

(Osmoderma eremita)


	Le Barbot (ou Pique-Prune) est un assez gros scarabée qui se reconnaît notamment à sa forte odeur de cuir. Les larves vivent dans les cavités cariées de vieux arbres (chênes, châtaigniers, saules, etc.) où elles se nourrissent de bois mort. Plutôt forestières, l’espèce peut également survivre dans les haies ou les arbres isolés. En France, les populations de Pique-Prune sont en forte régression. L’espèce est rare en région PACA. 
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	La Rosalie des Alpes 

(Rosalia alpina)


	La Rosalie des Alpes est un magnifique insecte de couleur gris-bleuté et noir. Assez rare en France, elle n’est bien représentée que dans les Pyrénées et les Alpes. Elle trouve dans ces régions de vieux hêtres dont les larves se nourrissent. En région PACA, l’espèce existe donc dans les hêtraies de montagne. Il s’agit d’une espèce symbole de la bonne qualité de certaines forêts montagnardes. 
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	L’Ecaille chinée 

(Callimorpha quadripunctaria)


	Bien que les écailles soit habituellement des papillons nocturnes, l’Ecaille chinée est elle également active pendant la journée. Elle apprécie les bords de ruisseaux où, pendant l’été, elle trouve fraîcheur et fleurs à butiner. Cependant, c’est plutôt dans les prairies sèches qu’elle va pondre. Les chenilles se nourrissent de divers types de plantes herbacées. L’Ecaille chinée est commune dans toute la France. 
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	Le Damier de la succise 

(Euphydryas aurinia)


	Le Damier de la succise est un papillon de jour dont les chenilles se nourrissent principalement de plantes de la famille des scabieuses. Il vole dans les prairies naturelles sèches, humides ou montagnardes. Le Damier de la succise est en régression dans la moitié nord de la France, mais encore bien représenté en région PACA. 
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	L’Isabelle de France 

(Graellsia isabellae)


	L’isabelle est un des plus grands et des plus beaux papillons de nuit européens. En France, l’espèce est montagnarde. Ses chenilles se nourrissent uniquement d’aiguilles de pins (pins sylvestres, pins à crochets). L’espèce est très rare en France (Pyrénées-Orientales et Alpes méridionales) et est donc assez vulnérable, notamment aux insecticides utilisés contre la chenille Processionnaire du pin.  
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	L’Azuré de la Sanguisorbe 

(Maculinea teleius)


	L’Azuré de la sanguisorbe est un petit papillon bleu, rare en France. Il ne vit que dans les marais, prairies humides, fossés et bords de rivières accueillant à la fois la Grande Sanguisorbe (plante hôte) et une espèce particulière de fourmi rouge. Durant les 3 premières semaines, la chenille se nourrit exclusivement de Grande Sanguisorbe puis se réfugie ensuite dans une fourmilière durant une dizaine de mois, où elle se nourrit des larves de fourmis rouges. En région PACA, l’Azuré de la Sanguisorbe est rare et n’existe qu’en montagne.
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Gomphus graslini : n’appartient a priori pas à la faune de PACA (d’après cahier Habitats et diverses autres sources)

Leucorrhinia pectoralis : n’appartient a priori pas à la faune de PACA (d’après cahier Habitats et diverses autres sources)
